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LE ROSIEK DE LILE DE BOURBON. 


DESCRIPTIO Y 

Arbrisseau nuneux, toulíu, vigouivux, qiii se. * piusieurs 
pieds. Sos branches sont armées • IV guillóos rougeatres, Ibrts, 
recom >• , dilates. Les teuilles coi a posen! fie cinej 011 de sept 
folióles a r ron dies a la base, jkhiíH! s au .omiuel, glabres sur 
les deux laces , verles et luisa ules eu-desstis, i>' us pales en- 
dessous, sitnplemeut den tees. Ellos sont portée k par un pétiole 
ve!u , ^arni dr «jiieli¡. *'S <. hD i glandes scssdes ■ de petits «ti- 
gtiíllons. A sa base, sont K u . st i pules décurrentes, pointues au 
somrnet, denliculées en Vtn '•*> aire. Les flcu*>. done odetit 
douce et agréable, sont «VpowVs piusieurs • n • a fextré- 

mité des i.-nneanx otRofS I fa iong proicij 

Les pedúnculos <pii s supporteut, charges d ¡ htrs glandes 
presentí nt, a lenr base, des bractée- dV. gei >•. * ibec*. et glan- 
duleuses. Le tobe du cálice t*st ov* ri* labre. f> s divisions 















































































































